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de Dieu seVr^ ' ;^
^"""" '' '''""" ^''"' ""- f-- l-"-"v-de Dieu, .selon ses desse.ns, avec sa f„ree. ,uee s„ ^,ràee.
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Depuis plus ,|e <|uarni,l,. „„s, X,„„ ,„.„„, . ,
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cher vieux Séminaire ,1e QuéLee f„„,lé n , , V,
, V\'l
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de Laval. ,ui un jour „u"„a |,. ,. ^Z\t^T"'
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des,r
:
ele^^^ le» esprit., fortifier les au.es. r^^.a, Jr ! s TiBils d'un (lévouenieut (lui ,.st :„i •

"l"'"""^' H'' "n'"-

de l'Infini et c.u'il v retrne
""""'^'"''" '""^' "'"
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Nous avons vu n.ourir là l.ien des l,„„,n.es ,,u,. \„usarmions ;
Nousy v,v,ons entouré «les mines ,|e Nosa F ct^

Maintenant „ue Nous avons franehi le sou.nu.f de eette

neur a voir de près, a eoudoyer souvent eenv .iont les esnéranees sont grandes eou.u.e le ehendn ..u'ils ont Tpt, ^ r"Nous espérions fiuir nos jours là, dans ee foyer de^l. uéèl tbonnes pensées, peuplé de Nos meilleurs souveuis ; ,'

Notre enfance et de Notre jeunesse, meuLlé ,1e l'i „
«' '

%rrd.:^É^'"":7"r '" '"-^ ^-^'-^^ -' -"^» -dligures ue I tglise et de la i)atrie.
Il Nous semblait même avoir le .Iroit ,1e souhaiter ouelouesheures d'un repos libre, reeueilli, avant l'heure du graûd


